
Une Église 
hors les murs
La première encyclique du pape François, 
publiée au cours de l’été dernier et portant 
sur la foi, était grandement redevable à la 
plume de son prédécesseur. Rien de tel 

dans l’exhortation apostolique rendue 
publique ce mardi 26 novembre. Par son 
style, ses insistances, ses références, ce 
texte, long et foisonnant, publié à l’oc-
casion de la clôture de l’Année de la foi, 
porte de bout en bout la marque du pape 
argentin. On y retrouve de nombreux 
éléments distillés au �l des mois dans ses 
diverses prises de parole et ses homélies 
quotidiennes. Mis ensemble, ils tracent 
clairement le programme d’un ponti�cat.
Le pape est conscient que des structures 
d’hier trop lourdes ou inadaptées aux 
dé�s d’aujourd’hui peuvent disperser 
des énergies qui devraient être mises au 
service de l’évangélisation. Pour y remé-

dier, des réformes sont nécessaires. Elles 
concernent aussi bien l’organisation de 
l’Église, le langage utilisé pour s’adresser 
aux hommes et aux femmes de ce temps, 
la liturgie, mais aussi les habitudes, les 
styles, les horaires des communautés. 
Un seul but doit présider à ces réformes : 
libérer les agents pastoraux – prêtres et 
laïcs – des tâches internes à l’Église pour 
les mettre « en constante attitude de “sor-
tie” » et favoriser « un réel engagement 
pour la mise en œuvre de l’Évangile en 
vue de la transformation de la société ».
En appelant chaque �dèle et chaque com-
munauté à « sortir de son propre confort 
et avoir le courage de rejoindre toutes les 

périphéries qui ont besoin de la lumière
de l’Évangile », le pape François remet en
avant la dimension sociale de l’évangéli-
sation qui consiste à manifester la force
transformatrice du message de Jésus. Et
quand il dénonce avec force les travers
du monde actuel, comme par exemple
l’économie « qui tue » en produisant de
l’exclusion et de la disparité sociale, c’est
avec la conviction que l’Église a une res-
ponsabilité de premier plan à jouer pour
indiquer un chemin vers un bonheur et
une joie authentiques auxquels beaucoup
aspirent sans les trouver. À charge pour
elle de sortir de ses murs pour entendre
cette quête et proposer son message.
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